
Comment créer la Galerie d’idées
La Galerie d’idées sera présentée lors de la séance 2 pour in-
viter les enfants à réfléchir aux différentes formes d’écriture et à 
choisir celle qui leur convient le mieux. La Galerie rassemble des 
exemples de poèmes, d’histoires, de lettres, d’œuvres d’art et de 
bandes dessinées. 

Voici comment la créer :

1.	 Imprimez les pages suivantes. Vous remarquerez que cer-
taines pages sont au format portrait, et d’autres, au format 
paysage. Il s’agit de l’orientation à reproduire lorsque vous les 
placerez au mur ou sur la table.

2.	Sélectionnez votre ou vos méthode(s) d’affichage. L’affichage 
idéal est celui au mur : toutes les idées seront étalées, et les 
enfants pourront lire et observer toutes les œuvres à leur 
rythme.

3.	Laissez la Galerie d’idées sur le mur pour le reste de l’atelier si 
cela est possible. Ainsi, les enfants pourront la consulter et s’y 
reporter au besoin.

Remarque :
Vous pouvez trouver un exemple d’histoire racontée sous forme de fichier 
audio dans votre matériel pour les ateliers. Il pourra servir de modèle aux 
enfants qui souhaitent enregistrer une histoire au format audio ou vidéo, 
plutôt que de l’écrire.
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Mener la lecture: une histoire vraie 
Par Aleena 

La pandémie a mis beaucoup de défis sur ma route, mais j’ai aussi eu 
beaucoup de plaisir dans ma communauté. Ce fut une période difficile 
pour tout le monde; le masque au visage et la distance sociale entre 
nos amis et nous.

J’ai participé à quelques reprises à des clubs de lecture et chaque 
fois, j’ai lu un nouveau livre. J’ai rencontré d’autres enfants dans des 
réunions en ligne, puis j’ai été placé dans un groupe plus petit. Nous 
avons fait une lecture ensemble et chaque enfant du groupe a eu 
l’occasion de lire quelques pages avant de donner la parole au suivant. 
C’était vraiment amusant de se relayer et de profiter de l’aventure. 
À la fin d’un chapitre du livre, nous répondions à des questions de 
discussion, ce qui m’a permis de développer et d’améliorer mes 
compétences de lecture. Une fois la journée du club de lecture 
terminée, j’ai lu les autres chapitres du livre par moi-même.

À la dernière semaine du club de lecture, nous avons joué à des jeux-
questionnaires en lien avec le livre. Nous avons également tenu une 
séance de questions et réponses avec l’auteur du livre. C’était vraiment 
inspirant d’entendre ce que les différents auteurs avaient à dire.

Le club de lecture nous a permis de lire de nouveaux livres et de nous 
faire de nouveaux amis. J’ai réfléchi à toutes les histoires différentes 
que j’ai eu la chance de lire.

Le fait de vivre l’expérience virtuellement m’a donné une nouvelle 
vision des choses à cause de la distanciation sociale. Pour moi, les 
clubs de lecture auxquels j’ai participé étaient vraiment éducatifs et 
amusants. J’ai hâte de participer à un autre club de lecture afin de 
découvrir de nouveaux livres et de partager mon expérience avec ma 
famille et mes amis.
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L’écureuil roux
Par Brooklyn

« Enfin! Fini l’isolement! Je peux sortir de la mai-
son! Mais qu’est-ce que c’est? »  

C’est un animal roux qui est doux et qui a une queue 
poilue.  

« Est-ce que c’est un ours? »

« Non. »  

« Est-ce que c’est un dauphin, un éléphant ou un kan-
gourou? »  

« Non, maman! »  

« Mais... Je reconnais cet animal particulier. Quoi! Cet 
animal est tellement rare. C’est un écureuil roux! »

« Est-ce qu’on peut garder ce drôle d’écureuil poilu? »  

« Absolument pas, mais on peut écrire une histoire à 
son sujet et le prendre en photo. »

(Deux ans plus tard) 

« Allô! Est-ce bien toi qui as trouvé le fameux écureuil 
roux? »

« Oui, c’est moi. »

« Est-ce qu’on peut être amis? »

« Bien sûr! »

Remarque: L’écureuil roux est une espèce menacée en 
Irlande, il est donc interdit de le garder comme animal 
de compagnie.

Tiré de Wild Wild World, After School Clubs, Little Green Pig, Royaume-Uni, 2021.



Ma maman, mon idole
By Darragh

Je sais que tout le monde pense avoir la meilleure maman, 
mais la meilleure, c’est la mienne. Pendant la pandémie, j’ai 
appris à quel point ma maman travaille fort. Elle m’a toujours 
dit qu’on ne choisit pas d’être infirmière pour l’argent, mais 
plutôt par passion. Elle sait de quoi elle parle, elle adore son 
métier. Dans les quinze dernières semaines, ma maman est 
partie au travail chaque matin et est rentrée très tard le soir. 
Papa a aménagé le garage pour que ma maman puisse y 
enlever son uniforme de travail. Maintenant, c’est interdit de 
courir vers elle pour lui faire un câlin comme on l’a toujours 
fait. Même quand elle est propre, on ne peut plus lui faire de 
câlins.  

Ma maman ne s’assoit pas avec nous, même pendant les 
repas. On sait que c’est pour notre sécurité, mais c’est 
vraiment difficile. Je n’ai jamais vraiment su ce que ma maman 
faisait au travail. Maintenant, je le sais. Je n’aime pas quand 
elle rentre du travail en pleurant. Elle essaie de ne pas le 
laisser paraître, mais je peux l’entendre quand elle parle à 
papa dans leur chambre (je suis un enfant après tout). Papa 
travaille de la maison. Il est très occupé lui aussi, en plus, il 
doit nous faire l’école à la maison (tu es génial, papa). Tout le 
monde a travaillé ensemble dans la famille McStravick.

Lorsque ma maman a des journées de congé, elle essaie de 
les rendre aussi spéciales que possible en faisant un bon 
souper, une soirée cinéma, ou encore avec la fameuse soirée 
quiz en famille chaque semaine. Quand ma maman travaille 
de longues journées, papa nous amène faire une promenade 



à vélo ou une randonnée, ce que j’adore. Il est important de 
prendre du temps pour sa famille et ses amis, mais aussi pour 
l’école. Je m’ennuie de ma vie « normale » où je pouvais voir mes 
grands-parents, ma famille et mes camarades de classe. Ils me 
manquent tous. Mais je sais et je comprends que je dois faire 
ma part en restant à la maison pour protéger tout le monde. 

Ma maman travaille beaucoup depuis quelque temps. Je n’ai 
jamais pleuré quand elle devait aller travailler le jour de Noël, 
le dimanche de Pâques ou les jours fériés. Je sais que c’est 
son travail qui l’oblige et qu’elle m’aime. Par contre, elle n’a 
jamais raté une seule pièce de théâtre, journée de sport ou 
assemblée scolaire. Elle manque parfois un entraînement ou une 
compétition, mais je peux lui pardonner. 

Tous les travailleurs de la santé travaillent tellement dur. Comme 
ma maman le dit souvent, c’est comme se lancer dans l’inconnu 
à chaque journée. Je veux te dire merci, maman, merci de 
prendre soin et de te soucier de tes patients. Tu prends des 
risques tous les jours.

Maman, je suis fier de toi et je t’aime. Prends soin de toi.

Ton fils Darragh xx

Tiré de That One Time,  Fighting Words, Irlande, 2020. 
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À mon futur moi
Par Lana

Aujourd’hui, nous sommes le vendredi 23 octobre 2020.

Cela fait presque cinq ans que je n’ai pas vu mon père et mon frère. 
J’espère que je pourrai les voir quand la situation de la COVID-19 
s’améliorera un peu. Les cas de COVID ont tout fermé au Liban, ce qui 
a retardé les procédures administratives, donc mon frère et mon père 
n’ont pas encore reçu leurs passeports. 

Ma mère, ma sœur et moi avons déménagé au Canada en pensant que 
ce serait un bon endroit pour l’éducation de ma sœur et moi. J’avais 
cinq ans et ma sœur en avait vingt et un. Avant notre arrivée, j’étais 
très excitée, car j’étais très jeune et que je ne comprenais pas grand-
chose. J’avais hâte de voir ma cousine et de me faire de nouveaux amis. 
Quelques mois après notre arrivée au Canada, nous nous sommes dit 
que ce serait bien de pouvoir vivre ici, alors nous avons commencé les 
démarches. 

La semaine avant notre départ, ma famille et moi étions en train de 
souper. Nous parlions de nos sentiments à l’idée de venir au Canada et 
je me souviens avoir dit que j’étais heureuse parce que j’allais me faire 
de nouveaux amis, découvrir ce que c’est que d’être dans un avion pour 
la première fois et voir à quoi ressemble le Canada. 

Il fallait prendre un vol pour la France puis pour le Canada, donc c’était 
plutôt cool. À notre arrivée à l’aéroport, au Canada, je n’ai vu que ma 
tante, mes cousins et ma grand-mère qui nous attendaient. Quand nous 
sommes arrivés chez mes cousins, il y avait beaucoup de neige, ce que 
j’ai trouvé étrange, car il ne neige pas au Liban.

Quand j’ai déménagé au Canada, je ne pensais pas que mon père et 
mon frère me manqueraient autant. Maintenant que j’y pense, je suis 
plutôt courageuse. Je ne le montre peut-être pas, mais je le suis. Je ne 
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montre pas toujours que je m’ennuie de ma famille, mais c’est vraiment 
le cas. Je pense toujours à ce que nous ferons quand mon père et mon 
frère viendront nous rejoindre au Canada. J’aimerais aller visiter les 
chutes Niagara pour leur montrer à quel point la vue est belle de là-haut.

Mon anniversaire est le 6 janvier, dans pas si longtemps. J’espère que 
pour mon anniversaire, mon père et mon frère seront arrivés. Ils seront 
mon cadeau. Cela nous rendrait très heureuses, ma mère, ma sœur et 
moi, et ma mère vivrait moins de stress.

Je suis très reconnaissante pour tout, en particulier pour l’aide que 
mes amis m’ont apportée. Parfois, quand j’y pense, je me dis que je n’ai 
pas de chance, mais qui sait, peut-être que ça ce serait mal passé si 
nous avions tout précipité pour que mon père et mon frère viennent au 
Canada.

Quelques mois avant notre arrivée au Canada, le frère de mon père est 
décédé. Quand je l’ai appris, j’étais triste, car nous étions très proches. 
C’était comme mon meilleur ami. C’était un homme très doux et grand. 
Chaque fois que j’allais chez mon oncle, il avait pour habitude de me 
donner des tas de collations et de l’argent. Le jour de mon anniversaire, 
il m’organisait une fête et m’offrait toujours un gâteau.

Si je pouvais ramener quelqu’un à la vie, je ramènerais mon oncle, mais 
malheureusement, c’est impossible.

Quelques mois plus tard, nous avons reçu les billets d’avion de ma mère, 
ma sœur et moi pour aller au Canada visiter ma tante et ma grand-
mère. Comme nous ne les avions pas vues depuis longtemps, nous 
avons décidé de saisir l’occasion et d’y aller. Ce voyage m’a permis de 
surmonter beaucoup de choses : le décès de ma tante, de mon oncle, 
ainsi que de mes grands-parents paternels.



La première partie de l’aventure
Par Biko

Cher journal, 

Je vais te raconter la première partie de mon aventure en tant que requin. 
J’étais sur ma moto tout-terrain super technologique et avant-gardiste, avec 
des gardes-requins invincibles qui avaient des pouvoirs de superhéros 
comme ceux de Marvel. J’étais heureux et émerveillé. Mais ensuite, je suis 
tombé de ma moto, et elle était brisée. Les gardes ont dû me porter avec leur 
force surhumaine, comme Superman. Chaque heure, ils me faisaient manger 
de la viande humaine et un lapin ronflant. 

En passant par le Royaume-Uni, nous avons volé les bijoux de la couronne et 
avons visité le Ministry of Stories à Hoxton Street. Étonnamment, il n’y avait 
personne (à cause du coronavirus). Ensuite, nous sommes arrivés en Italie, 
et nous sommes passés à côté d’une grosse montagne. Je trouvais le temps 
long, alors mes gardes-requins ont utilisé un des pouvoirs de Flash pour aller 
à la vitesse de l’éclair. En Écosse, nous avons volé un bateau à moteur, une 
motomarine, puis un sous-marin. 

Dans le sous-marin, nous avons même vu le monstre du loch Ness. Alors, 
cher journal, crois-le ou non, en ce moment même, je suis dans le ventre du 
monstre. Et oui, elle nous a avalés tout rond, mes gardes et moi. Cepen-
dant, il y a un trou dans son nombril, alors je ferai passer le journal dans le 
trou, et je croiserai les doigts pour que quelqu’un le trouve. 

Si quelqu’un lit ce passage, s’il vous plaît, venez nous chercher. Tuez le mon-
stre pour nous sauver... À bientôt, j’espère. 

Cordialement,
Le Requin. 
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Mon sixième anniversaire 
Par Eleanor
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Affiche représentant le confinement
Par Fatima


